


LA PROIE POUR UOMBRE 


Peut-être le 26 avril avez-vous voté contre. Vous avez voté selon votre humeur. Mais 
maintenant vous êtes devant un choix décisif. 

Savez-vous ce que signifierait la victoire de Mitterrand? 

Le désordre économique 

• plus de 400 milliards de charges supplémentaires pour répondre à toutes les 
promesses qu’il a faites, c’est-à-dire une accélération foudroyante de la hausse 
des prix (20 à 25% par an) et l’effondrement du pouvoir d’achat en quelques mois. 

• la mise hors course de notre économie pour non compétitivité, les entreprises 
industrielles supplantées sur le marché mondial par les Allemands, les Américains et 
les Japonais. 

Autrement dit, un déficit définitif de notre commerce extérieur et le doubiement 
du chômage. 

• l’impossibilité de régler la facture pétrolière, donc le rationnement de l’énergie, 
les restrictions d’essence, de fuel, etc., voire la fermeture des frontières. 

L’agitation communiste 

Et derrière la montée du désordre économique et du mécontentement social, qui 
attendra son heure? Le P.C., Georges Marchais ne l'a pas caché, exigera des 
ministres communistes, déclenchera ta grève générale (l’EDF, les transports, les 
ports peuvent être paralysés du jour au lendemain), posera ses conditions. Alors 
Mitterrand et ses amis socialistes, prisonniers de leur démagogie, incapables de faire 
face aux communistes dans les entreprises et dans la rue devront, quoi qu’ils disent 
aujourd’hui, céder à r«action des masses». 


On sait ce que cela signifie, le scénario n’est pas nouveau : 

• limitation de la liberté d’opinion et d’expression (mise au pas des journaux, 
contrôle des radios et de la télévision), de la liberté d'enseignement (suppression de 
l'école libre, endoctrinement politique à l'école) et de la liberté du travail (contrôle de 
l’embauche par les syndicats, les cadres et la maîtrise sous surveillance). 
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• mesures d'austérité pour tenter de freiner le dérapage de l’économie : tour de vis 
fiscal pour les cadres, les professions libérales, les commerçants, les agriculteurs 
d’abord, pour les autres catégories ensuite; réduction des importations et pénurie 
dans les magasins: suppression des régimes de retraite complémentaire et déplafon- 
nement de la Sécurité Sociale, etc. 

• développement de la bureaucratie, multiplication des contrôles, et prise en 
mains de la population au niveau du quartier, de l’ilôt, bref marche accélérée vers le 

collectivisme. 


Collectivisme ou liberté 

Est-ce cela que vous voulez? Parmi les pays industrialisés, il y a deux catégories : ceux 
qui ont un régime de libertés, et ceux qui appliquent un système socialiste. Dans les 
premiers il fait bon vivre, le niveau de vie est le plus élevé. La France en fait partie. Pre- 
nons garde qu’elle ne tombe pas dans le groupe des retardataires où l’on trouve les 
pays socialo-communistes. 

Vous le savez aussi, le pouvoir d'achat des Français a continué de progresser en 

dépit de la crise : + 24 % depuis 1974, seul le Japon a fait mieux. 

Posez-vous la question toute simple : faut-il prendre le risque, peut-être irréversible, de 
perdre nos libertés et l’un des pouvoirs d’achat les plus élevés du monde - pour des 
raisons d’humeur, voire de mécontentement qui pèsent peu, en définitive, face à 
l’enjeu? 

Avant de voter, chacun doit s’interroger : 

Est-ce que je souhaite que notre société soit plus libre, moins libre ou telle qu'elle est 
aujourd’hui? 

Suis-je prêt à lâcher la proie pour l’ombre? 

Les promesses démagogiques de Mitterrand, la surenchère permanente du Parti 
Communiste peuvent-elles faire longtemps illusion face à la réalité du progrès 
économique et social accompli par la République dans un régime de libertés? 

Parmi les Français qui sont tentés de voter Mitterrand, certains rêvent d'un grand 
chambardement. C’est leur droit. Mais les autres s’apercevront demain qu’ils ont été 
trompés. 

En réalité, fa victoire de Mitterrand signifierait moins de pouvoir d’achat, moins de 
liberté et beaucoup plus de chômage, avec, en prime, la bureaucratie, les 
contrôles, le collectivisme. 


AVANT DE METTRE VOTRE BULLETIN 

DANS L’URNE 

REFLECHISSEZ BIEN! 
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